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Chapitre 23 : Le choix d’une mère 

(Ces évènements se déroulent quelques mois avant celles de l’Alliance 
Forgée) 
 
En même temps, sur Tython, 
 
Tyle était, maintenant, devenu un maitre Jedi. Un titre dû à ses expériences 
accumulées depuis la mort de son maitre Mylio et à sa sagesse qu’il a su 
développer. Cependant, il cachait un terrible secret qui aurait pu compromettre sa 
carrière au sein de l’Ordre.  Il était en train de méditer quand son apprentie Mylia, 
une mirluka, reconnaissable par le bandeau couvrant leurs yeux vides apparut.  Cela 
faisait déjà deux ans qu’il initiait la jeune fille aux cheveux dorés aux connaissances 
de la Force  tout en l’avertissant des dangers du côté obscur.  
 
Mylia : Maitre, quelqu’un voudrait vous voir. 
 
Tyle interrompit sa méditation et ouvrit les yeux. 
 
Tyle : Qui donc ? 
Mylia : Une contrebandière qui a amené des artefacts. Elle tenait à venir ici pour les 
remettre directement plutôt qu’à négocier ailleurs. 
 
Tyle sourit. 
 
Tyle : Elle ne changera jamais. Toujours à faire qu’à sa tête celle-là ! 
 
Mylia le regarda se lever, ne comprenant pas ses paroles. Il arriva au hangar où il n’y 
avait personne.  Mise à part un Cargo classé XS et un droïde de type Devastator 
semblant le garder. Tyle continua sa route, son apprentie à ses talons. 
 
Mylia : Maitre… C’est  un droïde assassin ! 
Tyle : Je sais. Mais il ne nous attaquera pas. Du moins, si tu ne lui donnes pas une 
occasion de le faire. 
 
Tyle se présenta devant le droide. 
 
Devastator : Analyse de l’identité en cours… Résultat de la recherche. Tyle Dalyo. 
Maitre Jedi. Niveau de menace, zéro pour l’instant. 
 
Puis il se tourna vers Mylia qui, par réflexe, mit sa main droite sur le poignée de son 
sabre laser. 
 
Devastator : Mylia Ianis. Apprentie de Tyle Dalyo. Niveau de menace : 1. 
Neutralisation exigée. 
 
Un bruit de module en train de charger  se fit entendre.  
 
Devastator : Activation du protocole de neutralisation 
Tyle, énervé: Qu’est ce que je t’ai dit Mylia ? 
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Les deux Jedis étaient prêts à une quelconque assaut du droide assassin. Soudain 
une voix l’interrompit dans sa procédure. 
 
Voix : Du calme Tx2 ! Avec cette façon de parler, tu m’étonnes qu’elle réagisse ainsi ! 
Tx2 : Maitresse. Quels sont vos ordres ? 
 
Ludsey apparut soudainement devant eux.  
 
Ludsey : De ne pas commettre d’incidents. Je ne suis pas ici pour me faire de la 
mauvaise publicité ! Je n’ai pas besoin de ça ! 
Tx2 : Comme vous voulez, maitresse. Passage du protocole de neutralisation à 
passive. 
Tyle : Il parait que tu me voulais voir Ludsey. 
Ludsey : Evidemment. L’Ordre paie bien ! Je devrai faire plus de transactions avec 
eux ! 
Tyle : Mais tu ne changeras pas tes vieilles habitudes. 
 
Celle-ci lui fit un clin d’œil. 
 
Ludsey : En effet. Et je suppose que cette jeune louve est ton apprentie. 
Tyle : Tu as vu juste. Depuis quand tu nous espionnais ? 
Ludsey : Depuis que tu es sorti de ta salle de méditation. 
Mylia, étonnée : Que… Quoi ??? Mais… On aurait dû le sentir ! 
Tyle : Ludsey est une personne assez spéciale. 
Mylia : Comment ça ? 
Ludsey : J’ai la capacité de cacher ma présence. Tu ne t’attendais pas à cela ? 
Hein ? 
 
Cette révélation sonna comme un coup de tonnerre à l’intérieur de l’esprit de Mylia. 
 
Mylia : Mais comment est ce possible ? Vous n’êtes pas une utilisatrice de la Force ! 
 
A cette réflexion, la contrebandière rigola 
 
Ludsey : Parce que je ne suis pas inscrite en tant que tel ? 
Tyle : Pourquoi tu voulais me voir, Ludsey ? 
 
Le sourire de la contrebandière s’effaça. 
 
Ludsey : Si j’ai insisté pour venir ici, ce n’est pas seulement pour faire des échanges 
d’artefacts. 
Mylia, agacée: Quoi donc alors ? 
 
Elle baissa un moment la tête avant de la relever vers le maitre Jedi 
 
Ludsey : J’aimerai bien te dire pour te voir. Mais ça serait te mentir. Tyle, je pense 
qu’on ne se reverra pas de sitôt. C’est peut être la dernière fois qu’on se voit. 
Tyle : Pourquoi dis-tu ça ? On dirait que tu signes un testament ! 
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Ludsey : Pour toi, oui. Ecoute… Je vais me lancer à la recherche de ce que les 
Impériaux m’ont pris.  D’autant que ma petite sœur est en danger. Même si on a pris 
des chemins différents, je lui ai promis de toujours veiller sur elle. Avec tout ça, je 
m’expose à de grands dangers. 
Tyle : Je peux t’aider. 
Ludsey : Non !!!! 
 
Celle-ci l’observa d’un regard ferme. 
 
Tyle : Mais… 
Ludsey : Tu as tes devoirs et tu as fait ton choix de mode de vie. J’ai choisi ma voie.  
Je refuse que tu te  sacrifies. Tu as déjà suffisamment bafoué tes principes pour moi.  
Et ce que j’ai à faire, je dois le faire seule. Et je t’ai laissé un souvenir de moi, ici. 
Tyle : Quoi donc ? 
 
Celle-ci lui fit un sourire. 
 
Ludsey : Tx2, monte. Prépare le décollage. On va partir. 
Tx2 : Bien, maitresse. 
Ludsey : Concernant ta question, va voir la gardienne de notre famille. Tu sauras la 
réponse. 
 
Sur ces paroles, elle tourna la tête et monta dans la rampe. A peine eut elle disparu 
que celui-ci se renferma  sur elle. Les moteurs chauffèrent et quelques instants 
après, le champ énergique empêchant tout vaisseau de décoller sans autorisation se 
désactiva. Le Cargo XS se mit en suspension avant de s’avancer lentement vers la 
sortie. Une fois que l’appareil fut sorti, les moteurs émirent un bruit d’impulsion avant 
de pousser le vaisseau vers le ciel. 
 
Mylia : Maitre, vous avez une idée ? 
Tyle : Je ne sais pas. 
 
A peine eut-t-il fini sa phrase que les deux sentirent une présence dans la Force.  
Une puissance encore désordonnée mais assez fort pour se faire sentir. 
 
Quelques minutes plus tôt,  
 
Quela regardait le paysage de Tython à partir d’une des fenêtres de sa chambre. 
Tout à coup, elle sentit une présence.  Elle mit sa main droite sur la poignet de son 
double sabre laser. 
 
Quela : Montrez vous ! Qui que vous soyez ! 
Voix : Ok ! Je ne cherche pas l’affrontement 
 
Une twil’ek à la peau bleu cyan apparut. Elle avait des yeux verts perçants et portait 
un bandeau sur son front. Elle portait une tenue élégante mais montrant que c’était 
une contrebandière. Sur son flanc gauche, un pistolet blaster dans son fourreau.  
Entre ses bras, un nourrisson de quelques mois caché dans un morceau de drap. 
 
Quela, étonnée : Ludsey ! Que fais-tu ici ? 
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Ludsey : A ton avis ? 
 
La Togruta regarda le nourrisson en train de dormir. 
 
Quela : Est-ce un garçon ou une fille ? 
Ludsey : Une fille. Et je voudrai que tu veuilles sur elle. Je ne peux pas la protéger 
avec ma vie. Et je pense… Que sa place est ici. 
Quela : Seul la Force pourra le dire. 
 
La contrebandière regarda sa fille endormie, avec un sourire. 
 
Ludsey : Moi, je sais que c’est une certitude. Protège et guide ma petite Sylwyn. 
Quela : Au nom de Taleis, je le ferai. 
Ludsey : C’est tout ce que je voulais entendre. 
 
Sur ces paroles, elle fit un dernier bisou au front de sa fille avant de confier son 
enfant à la maitresse Jedi. Une fois dans les bras de Quela, la capitaine regarda une 
dernière fois sa fille avant d’aller vers la porte. Elle appuya sur un bouton vert du 
tableau de commande de celle-ci. 
 
Ludsey : Je dois à présent partir. 
 
La porte s’ouvrit d’un coulissement. 
 
Quela : Attends ! 
 
Mais celle-ci avait déjà disparu, laissant la Jedi songeuse. 
 
Plus tard, au Conseil de Jedi, 
 
Quela fit sa demande afin de devenir la tutrice de la petite que Ludsey lui a confiée. 
 
Kiwiks : Quelque chose ne va pas avec cet enfant.  La Force est puissante en elle. 
Cependant, les lumières et les ténèbres sont également réunis en elle dans un 
fragile équilibre. Elle pourrait devenir une grande guerrière de l’Ordre et de l’équilibre 
dans la Galaxie comme l’une de ses pires menaces.  
Quela : J’ai fait la promesse, à sa mère, de veiller sur elle. 
Satele : Qui est ? 
Quela : Ludsey, maitre Shan. 
 : Cette capitaine sournoise ?  
Quela : Elle n’est pas responsable des crimes de sa mère, maitre Oteg. 
Kaedan : Peut être mais il existe une variable que tu n’as pas pris en compte. Nous 
savons, par maitre Mylio, que Ludsey est une descendante du Seigneur Sith, Tilwa. 
Dois je vous rappeler les ravages de la Main de Stys durant la première guerre 
contre l’Empire Sith? Formez une de ses descendantes peut se révélez très 
dangereux. Autant pour nous que pour la galaxie. 
Quela : Je n’ai jamais nié  ce fait, maitre Oteg, ni oublié les actes de Tilwa. Etant 
l’une de ses victimes. Mais elle est aussi une descendante de Taleis, mon plus 
proche ami. Et c’est en ce nom, que je protégerai et guiderai cette enfant.  
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Satele : Tu sembles déterminée. Nous allons délibérer sur la question. En attendant, 
nous avons des problèmes plus urgents à aborder. 
 
Quela s’inclina respectueusement et sortit de la salle. 
 
En même temps, sur le Vigilance, un croiseur républicain, 
 
Silwin était encore en service auprès du Vigilance. Elle était le second du colonel 
Juliaan. Elle était contente que celui-ci ignorait l’identité de ses parents et la véritable 
nature de la vibro-lame qu’elle ne se séparait jamais. 
 
Tilwa : Bravo ma fille ! Quelle belle avancée ! Avec un peu de chance, tu dirigeras 
une flotte ! 
Silwin : Garde tes sarcasmes. Tu sais très bien que c’est impossible ! 
Tilwa : Ce n’est pas gentil, ça ! 
Silwin : Peut être mais c’est la vérité ! 
 
Soudain, elle reçut un appel de son holocom portable. Elle le sortit et appuya sur le 
bouton. L’image du major apparut. 
 
Silwin : Qu’y a-t-il Major ? 
Wel : Mal, Sil. J’ai une très mauvaise nouvelle. Joltsyn a disparu. 
Silwin : QUOI ????? Qu’est ce qui s’est passé ? 
Wel : On ne sait pas encore. Mais ça sent l’impérial si tu veux mon avis ? 
 
Silwin eut du mal à tenir son appareil et elle sentit le froid parcourir les membres de 
son corps. 
 
Tilwa : Je sens ta peur. 
 
La lieutenant se retint de l’engueuler. 
 
Silwin : Continuez à chercher. Je vous rejoindrai dès que j’ai fini ma mission ici. Et… 
Merci. 
Wel : Tu n’as pas à nous remercier. C’est une membre de notre escouade. On 
n’abandonne pas nos camarades. 
 
Le contact fut coupé et la soldat rangea son outil de communication. 
 
Silwin : Tu sais quelque chose ! J’en suis sûre ! 
Tilwa : Peut être… Ou pas. 
Silwin, énervée : Je n’ai pas envie de jouer aux devinettes ! Il s’agit de ma fille 
cadette là ! 
Tilwa : Et ma petite fille aussi. 
Silwin : Réponds moi ! 
Tilwa : Et tu me feras quoi ? Ta fille va bien, ne t’inquiète pas. 
 
La lieutenant lui lança un regard sombre. 
 
Silwin : Je ne te fais pas confiance ! Tu es une Sith ! 



6 
 

Tilwa, en haussant ses épaules: C’est ton choix ! Mais fait attention. Si des caméras 
étaient présentes, on te prendrait pour une folle. Tu es la seule à me voir, n’oublie 
pas. Hormis les Jedis et les Siths. 
 
Silwin grinça des dents pour retenir sa rage. 
 
Dix ans plus tôt, 
 
Jales et Silwin profitait d’une permission pour emmener leurs deux filles  sur  
Aldérande, vers des amis du jeune soldat.  Dans le speeder les menant vers le 
magasin, il eut un silence glacial. Jales observait, d’un œil sévère, la lieutenant qui 
conduisait. Enfin, ils trouvèrent le hangar où les véhicules se garaient. A peine eut- il 
atterrit qu’un couple composé d’une zabrak et d’un humain les attendait. La zabrak 
avait le peau beige et les yeux vert. Quant à l’humain, il ornait une barbe et avait les 
yeux d’un jaune perçant.  Il devait avoir une dizaine d’années de plus que sa 
compagne. Les deux portaient des vêtements qui nous permettaient de deviner que 
c’était des commerçants. 
 
Zabrak : Jales ! Ca fait longtemps ! 
 
Celui-ci descendit, accompagné des trois filles et alla à leur niveau. 
 
Jales : Toi aussi, Salya ! Et je vois que tu es accompagnée ! 
Salya : Oui. Je te présente Paul Yoner. Il gère une boutique de vente de pièces 
électroniques. Et c’est aussi mon mari. 
Jales, en tenant sa main droite : Enchanté. 
Paul, en le serrant: Moi de même. 
Jales, en faisant un clin d’oeil: Entre nous deux… Elle n’est pas trop énervante ? 
Salya : Je t’ai entendu, Jales ! 
Jales : Oh, mince ! 
 
Les trois rigolèrent. 
 
Salya : Et si tu nous présentais ces filles qui t’accompagnent. 
Jales : Voici Silwin. Vous savez, la tête de mule que je vous ai parlé.  
 
 
 Cette parole lui valut un coup de poing au niveau de la joue droite de la part du 
lieutenant. 
 
Silwin : Je te l’ai déjà dit. Ne m’appelle pas «tête de mule » ! 
Jales, en se frottant la joue : Tu frappes toujours aussi fort !  Quant aux deux filles, 
elles sont orphelines. Leurs parents ont été tués lors de l’attaque de Coruscant. 
Ludsey : Ce n’est pas vrai ! C’est oncle Falyis et tante Cylya qui ont été tué. Nos 
parents nous ont abandonné ! 
 
Jales lui fit un regard froid mais cela ne semblait pas impressionné la jeune fille. 
Joltsyn se colla à sa sœur, observant les alentours, male à l’aise. 
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Salya : Et si on discutait dans un endroit plus privé ? 
 
La proposition fut acceptée. Le groupe alla jusqu’à à la boutique de Yoner Les pièces 
électroniques sont bien rangés dans des vitres. Montrant ainsi leurs valeurs ainsi que 
la qualité du magasin et l’élégance de leur propriétaire. Ils allèrent vers la partie 
concernant les habitations.  Ils s’assirent autour d’une table tandis que les enfants 
partirent jouer dans le salon. Les adultes burent du thé, dans un silence assez 
angoissant.  
 
Salya : Quel service puis-je te rendre, mon ami ? 
Jales : Je voudrai que tu t’occupes des deux filles qu’on t’a amenées. Tu m’as 
toujours dit que tu voulais avoir des enfants.  
Salya : En effet. Mais dites-moi vous deux… Vous êtes en couple ? 
 
Les deux soldats rougirent. 
 
Silwin : Bien sûr que non. En temps de guerre, on ne peut pas se permettre d’avoir 
des relations. 
Salya, en souriant : Dommage. Vous formez un joli couple tous les deux. 
 
Cela ne fit que davantage rougir Silwin et Jales. 
 
Paul, en souriant : Il y a des signes qui ne trompent pas. 
 
Les deux soldats restèrent une bonne partie de la journée avant de reprendre la 
direction du hangar des véhicules suite à un appel du major Well. 
 
Salyua : Tu peux compter sur moi. On s’occupera d’elles comme si elles étaient nos 
propres filles. 
Jales : Je n’attendais pas moins, ma chère amie. 
 
Enfin, ils firent des adieux avant de reprendre le véhicule par lequel ils sont venus. Ils 
prirent la direction du hangar où un vaisseau de transport républicain les attendait. 
afin de se diriger vers un front qui les attendait déjà. 
 
Un an avant l’acte 1 du jeu, 
 
Les deux filles ont énormément grandi et avait déjà dix huit ans. Joltsyn avait fait une 
formation de soldat à l’académie militaire de Coruscant afin de rejoindre les rangs de 
la République tandis que Ludsey s’est entrainée à la dextérité du pistolet blaster et 
avait préparé des fonds en investissant dans différents marchés.  Et elle avait 
débloqué assez de fonds pour investir dans un vaisseau et également, dans un 
droide assassin qu’elle nomma Tx2. Les deux avaient donc préparé leurs affaires 
dans des sacs à dos. L’une sera envoyée en mission d’entrainement dans une 
quelconque planète, une autre partira à l’aventure. 
 
Paul : Je désapprouve fortement ce que tu vas faire de ta vie Ludsey. Tu seras 
mieux ici avec nous. 
Ludsey : Non ! Je veux être libre ! Sans contrainte ! Vivre ma vie comme je 
l’entends ! Et sans vouloir être vexante, je me vois mal gérer une boutique. 
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Paul grinça des dents mais savait par avance qu’elle ne lui fera pas changer d’avis. 
 
Salyua : Peu importe la voie que vous prenez. Vous resterez mes deux filles. 
 
Sur ces paroles, elle les prit dans ses bras, tout en versant des larmes.  
 
Salyua : Promettez-moi seulement, que vous prendrez soin de vous. 
Ludsey : Promis, maman ! 
Joltsyn : Tu as ma parole. 
 
Les deux quittèrent ensuite leurs étreintes pour aller vers ceux de leur père adoptif 
dont la barbe avait maintenant grisé. 
 
Paul : Ne faites pas trop de bêtises. Surtout toi, Ludsey. 
 
Celle-ci ne lui répondit que par un clin d’œil. 
 
Ludsey : Voyons papa… Tu me connais ! 
Paul : Justement. 
Salyua : Et j’espère… Que vous trouverez ce que vous cherchez. 
 
Les deux sœurs allèrent jusqu’au statioport. Elles étaient silencieuses. Pourtant, 
c’était peut-être la dernière fois qu’elles se verraient. Arrivés au hall, il y avait des 
soldats républicains regroupés.  
 
Joltsyn : C’est ici que nos chemins se séparent. 
Ludsey : Oui. Puisse la quête de notre passé nous fasse croiser de nouveau nos 
deux chemins, petite sœur. 
Joltsyn : Je l’espère aussi. 
 
Ludsey lui fit un bisou au front de sa petite sœur. 
 
Ludsey : Il est temps que tu prennes ton envol, petite sœur. Et que j’emprunte ma 
propre route. Mais sache une chose. Où que tu sois, je veillerai sur toi. 
 
Sur ces paroles, elle tourna le dos afin d’empêcher que Joltsyn voit ses larmes et alla 
en direction du hangar où attendait son vaisseau. Un Cargo de type XS. Elle prit 
l’ascenseur et descendit. Au moment de sortir, elle vit des individus semblant 
préparer un vol. Ils semblaient qu’on veut déjà s’en prendre à son vaisseau. Deux 
humains, ayant une assez bonne carrure ainsi qu’un Rodien. 
 
Ludsey : C’est le moment de tester mes capacités. 
 
Elle activa son champ de dissimulation et disparut de la vue. Elle s’approcha 
discrètement d’un des baraqués qui prenait un lance grappin. 
 
Humain 1 : Bientôt ma belle, tu seras à nous ! 
Ludsey : Je ne crois pas. 
Humain 1 : Qu’est ce que… 
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Il n’eut pas le temps de réagir que Ludsey lui coupa la gorge. A peine, celui-ci s’est il 
écroulé que la jeune contrebandière dégaina son pistolet blaster Elle tira un coup. 
Mais un coup très précis qui toucha en plein front le deuxième qui s’écroula sur le 
dos. Le Rodien chercha à s’enfuir mais Ludsey l’en empêcha en le blessant à la 
jambe droite. 
 
Rodien : Pitié ! Je ne suis qu’un simple voleur ! 
Ludsey : Ca sera ton dernier méfait alors. 
 
Sur cette parole, elle l’abattit. 
 
Ludsey : Personne ne touche à mon vaisseau. 
 
Elle rangea son pistolet et  nettoya son arme, avant de le ranger dans son poignet.  
La jeune contrebandière alla ensuite dans le vaisseau, ouvrit la porte. 
 
Ludsey : Tx2. 
Tx2 : Oui, maitresse. 
Ludsey : Je te charge de faire disparaitre les corps. Ne laisse aucune trace. Je n’ai 
pas envie de me faire connaitre. 
Tx2 : Bien, maitresse. 
 
Ludsey s’installa ensuite dans le cockpit. Elle prit son bloc de donnée et pirata le 
réseau du statioport. Bien avant, elle avait lancé un cheval de Troie, lui ouvrant 
l’accès au réseau. Ainsi, elle put supprimer les images de l’attaque et le modifier par 
une image datant du jour d’avant. L’activité prit une vingtaine de minutes. 
 
Tx2 : Ma tâche est accomplie, maitresse. 
Ludsey, en souriant : Moi aussi. On va pouvoir y aller maintenant. 
 
Sur le bloc de données, elle effaça toutes les traces de son intrusion avant de le 
ranger dans sa veste. Enfin, elle lança la procédure de décollage. La jeune 
contrebandière attendit qu’on lui donne l’autorisation de décoller. Une fois cela fait, 
elle mit les moteurs en action et s’envola dans le ciel. Une fois cela fait, elle saisit 
dans le tableau de bord, les coordonnées de sa destination avant d’activer le 
passage en vitesse lumière. 
 
Ludsey, en serrant sur la poignée: Prêt Tx2 ? 
Tx2 : Toujours maitresse.  
Ludsey : Nous risquons de nous retrouver dans des situations bien dangereuses. 
Tx2 : Mes circuits sont parfaitement opérationnels pour vous servir et écraser tous 
les morceaux de viandes qui oseront vous faire résistance. 
Ludsey : Très bien. Aventure… Nous voilà !! 
 
Sur ces paroles, elle tira sur la poignée. Le Cargo XS chargea ses moteurs avant de 
disparaitre, d’un éclat,  dans le vide de l’espace. 
 


